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278 Das Rote Kreuz — La Croix-Rouge

La lutle contre les accidents.

Soucieuses de prevenir les maladies
et les accidents et d'en attenuer les

consequences, les societes nationales de la

Croix-Rouge s'efforcent, en tous pays,
d'eveiller l'attention du public sur leur
activite bienfaisante, de facon a former
de nouveaux adeptes, de recruter des

adherents, de faire rentrer des fonds tout
en organisant des manifestations desti-
nees ä ameliorer la sante publique et ä

faire connaitre les meilleurs moyens de

venir en aide aux victimes d'accidents.

La «Semaine des Samaritains de la

Croix-Rouge» qui a eu lieu recemment
en Suisse, n'avait pas d'autre but, et la
vente — par centaines de milliers — des

cartouches a pansements de la Croix-
Rouge suisse a certainement aide ä re-
pandre dans le public d'utiles notions sur
l'intervention d'urgence a l'occasion
d'accidents et ä interesser notre population ä

l'activite de la Croix-Rouge et des
samaritains.

Des manifestations analogues,
organises par les milieux de la Croix-Rouge,
ont lieu periodiquement dans la plupart
des pays; ici ce sont des «Journees de la

Croix-Rouge» ou des «Treves de la Croix-
Rouge» patronnees par les gouverne-
ments qui chcrchent a repandre les

notions humanitaires de leurs associations
de secourisme, lä ce sont des ventes, des

bazars, des exercices organises par les

associations de secours dans le but de se

faire mieux connaitre, mieux apprecier
et de se procurer l'argent necessaire ä

leur activite. Les exercices regionaux de

samaritains, les concours organises par
certaines sections, les reunions en plein
air — avec demonstrations diverses de

sauvetage — telles qu'elles sont frequem-

ment organisees en Suisse, sont d'excel-
lenls moyens de propagande.

II est interessant de voir ce qui se fait,
dans le meine ordre d'idees, en dehors
de notre pays. Arretons-nous mi instant
ä ce que fait la Belgique: Depuis plu-
sieurs annees la Croix-Rouge beige organise

une «Semaine de la Croix-Rouge»
dont le theme varie chaque annee. Pour
1934, le theme choisi est la «Lutte contre
l'accident». Ce sujet est d'actualite et

l'enjeu est d'importance, non seulemcnt

en Relgique, mais dans tous les pays du

monde ou les accidents dc la route, les

noyades, le feu, I'asphyxie, les einpoi-
sounements, l'olectrocution, etc. provo-
qucnt un nombre toujours croissant dc

deces ou rendent infirmes pour la vie

une foule d'individus qui, avec quelque
prudence, ne seraient pas devenus des

victimes de la vitesse, des sports, de leur
temerite ou de leur indifference.

On a calcule que dans la moitie
environ des morts violentes, l'imprudence
a joue le role determinant des accidents,
de sorte qu'une cainpagne organisec spe-
cialement contre les accidents s'impose,
et qu'il est utile de demontier au public
que, dans la plupart des cas, le malheur

peut ctre evite pour peu que l'on soit
prudent. On complc en Belgique 13

accidents mortels par jour, chiffre qui re-
presente une perte superieure ä celle ([ue
causeut les maladies epidemiques et

contagieuses reunies, la tuberculose ex-
ceptec.

La «Semaine de lutte contre les
accidents» organisee le printemps dernier
par la Croix-Rouge de Belgique, a
cherchc a demontrer au public que
l'accident peut etre evite, il faut arriver ä

diminuer le nombre des victimes, des



Das Rote Kreuz — La Croix-Rouge 279

morts et des eslropies; qu'il est possible
d'eviler des souffraiiecs et de realiser des

economics pourvu qu'on soit prudent. La
«Scmaine beige» pourrait etrc appelee la

Sentaine de la prudence!
Cette manifestation de la Croix-Rouge

a eu lieu siniultanement dans toutcs les

provinces du pays. Preparee par des

articles de journaux, par des tracts
distributes en abondancc, soutcnue par les

pouvoirs publics, palronnee par les Mi-
nisteres de l'interieur, de l'hygienc, de

l'instruction publique, de l'industrie et
du travail, la «Seinaine de lutte contre
les accidents» a etc minutieusement
organisee par les sections de la Croix-
Rouge avec la collaboration des chemins
de i'er, des conipagnies minieres, des

sapeurs-pompiers, des grandes societes
dYdectricite et de gaz. En outre une foule
d'associations industrielles ont accorde
leur aide avec empressement. Sous le

patronage de la Croix-Rouge, ces grou-
pements editerent des affiches et prete-
rent leur concours aux exercices pratiques

organises un peu partout soit dans

des locaux fermes, soit sur les places

publiques.
Ici on assistait a des exercices de

secours a des personncs entourees de

flammes; lä c'etait une manoeuvre d'eva-
cuation rapide d'une salle de spectacle;
ailleurs on faisait une demonstration dc

sauvetage par les pompiers au corns d'un
incendie siinule, on donnait des soins

d'urgence a des asphyxies; plus loin des

equipes de sauveteurs pratiquaienl la

respiration artificielle. Dans d'autres
localites, le long des fleuves et au bord
de la mer on procedait ä des exercices de

natation, de soins ä des noyes et ä des

concours de sauvetage. Dans certains
centres miniers, on 1'it des demonstrations

avec les appareils speciaux destines

aux mineürs victimes d'effondrements,

d'inoiulations ou de coups de grisou.
Dans les villcs, ce furcnt des exercices de

signalisation et de traversee des rues
populeuscs; dans les usincs et sur la voie

publique, des gens du metier apprenaient
aux passants comment on decroche un
electrocute, de quels moyens d'isolement
on doit se servil1, comment on soigne des

brüles, des asphyxies, dc quelle facon on

porte les masques ä gaz, etc. etc.

Tout ce programme, infiniment varie
selon les circonslances et les lieux, elait

prepare et dirige par des specialistes et

par de nombreux medecins qui s'claient
mis :i la disposition de la Croix-Rouge

pour des conferences et pour des

demonstrations. Les secours sur route
furcnt parliculierement etudies, expli-
ques, demontres avec la participation de

nombreux automobilstes... Eutin le

programme prevu s'executa dans les

mcilleurcs conditions de sortc que, dans

lout le pays, la «Semaine» tut un gros
sueces.

Sous des formes nouvelles et parfois
impressionnantes, et en appliquant des

methodes typiques, la Croix-Rouge de

Relgiquc a cherclie a ineulquer ä la po-
pulation une certaine terreur des
accidents et ä se crcer des adherents; eile a

cherche a convaincre les hesitants, ä

faire reflechir les negligeants et a recruler

des disciples.
Certes, dans ce domaine comme dans

tant d'autres, l'ceuvre d'education est
lenle et les rcsultats de toutes ces
manifestations de secourisme ne sont pas im-
mediats. Cependant, dans les differents
milieux appeles ii profiter des lecons ins-
pirees par la Croix-Rouge, e'est ainsi que
Ton fail oeuvre utile et qu'on arrive pert
a peu par ces demonstrations de lutte
contre les accidents, ä apporter les
ameliorations indispensables dans l'ceuvre du
secourisme. Dr Ml.
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